
JSjSSâKS’^SSSÎW. A. ARMOURLE RIRE ET stS EFFETS Clnqamite pour cent «le 

moins

Cinqnnnte pour cent demm mis!0 moins
mante aux bords qu’il tenait

«MES ™« «MORtHtlT
en travers des pages. D’MA6B8, MIROIRS,

Pendant que je m’étonnais de (Glaces de fabrique allemande et anglaise) 
tout cela, M. Hamel était monté Tableaux à l’huile anglais, français 
dans sa chaire, et delà même voix et allemands,
douce et grave dont il m’avait ! duaii, toutes sortes de Peintures, Ca 
reçu, il nous dit : dres en pluche, et de canevas

“ Mes enfants, c’est la dei nièrc pour tableaux
fois que je vous fais la classe. “VÂtISSI^r*“l8i!*wEaSrB,,B* 
L'ordre est venu de Berlin de ne i °* '■« ”®!S
plus enseigner que l’allemand 1 MAC K.s bncadrees AU PRIX DBS 
dans les ecoles de 1 Alsace et de 
Lorraine... Le nouveau maître 
arrive demain. Aujourd’hui c’est 
votre dernière leçon de français.
Je vous prie d’être bien attentifs.

Ces quelques paroles me bou- i 
leversèreut. Ah ! les misérables, j '.es
voilà ce qu’il avaient affiché à la 1UI l,ri* de Montréal el Toronto' 
mairie W.A. AKUOCIt.

.V , ... , r • ■ i 4*8 ru* mih.ce.Ma derniere leçon de français ! ! ----------——--------------——r*
Et moi qui savais a peine écri- ; MSÛSOU U6 P6HS10U FnVéS 

re ! je n’apprcndrûs donc jamais 
il faudrait donc en rester là!....
Comme je m’en voulais mainte- No. 119 rue O’Connor, Ottawa, 
nant du temps perdu, des classes, 
manquées à courir les nids ou à
faire des glissades sur la Saur ? de première classe <1. même que des
Mes livres nue tout à l’heure ! chnmlires confo-lablos, spacieuses et bien Aies livres que tout a i neun, (.lllu(riles Conditions avantigeuses,
encore le trouvais si ennuyeux, ■ ... „„ .
si lourds à porter, ma gram mai- j ()tl,'va' u. entier 
re, mon histoire sainte me sein- > x a* fe
blaient a présent de vieux amis '• CT X J. X
qui me feraient beaucoup de 
peine à quitter. C’est comme M.
Hamol L’idée qu’il allait partir, : 
que je ne le reverrais plus, me 
faisait oublier les punitions, les 
coups de règle.

Pauvre homme !
C’est en l’honneur de cette der-

Manufacturier et Importateur
Il n’y a rien comme de rire 

chaleureusement pour conserver 
ou ramener sa santé. Tous les 
muscles, toutes les artères et tou
tes les veines du corps humain 
ressentent la secourse de la con
vulsion produite par les éclats 
de rire qui secouent la charpen
te de l’homme. Le sang circule 
plue actif, on dirait que la con
dition chimique, électrique ou 
vitale est modifiée par le rire, et 
il fait une impression bien-faisan- 
et différente à tous les organes 
Rire, et rire souvent, ce la pro
longe la vie en stimulant les 
forces vitales. On a donc tout à 
gagner à faire et à dire toute 
chose, au foyer domestique com
me dans les relations extérieu
res, de manière à provoquer le 
rire de ceux qui nous entourent ; 
cela se voit au bonheur et au 
contentement qui régnent dans 
les familles ou la franche amitié 
et le désir de plaire régnent en 
souverains absolus du commen
cement à la fin de l’année.

POSFfoPHIGiJES LIVRES! LIVRES!! LIVRES!!! court délai, bibliothèques fournies au 
complet. Vente en gros de livres reliés ot 
de papeterie à des prix extrêmement bas 
Paiement par traite de.banque ou mandat- 
poste à ordre.

société) qui a acquis une grande expé
rience dans les différents besoins de* 
dames et des mes? leurs à l’étranger et 
dans les colonies, agit comme agent géné
ral, et exécute avec économie et célérité 
les commissions qu’on lui confie, pour 
toute*demande petite ou grande venant de 
l'Europe. L'es correspondauts dans^toutes 
les parties.

Manufactures et patentes, aussi entre
prises financières et comm< rciales placées 
sur le marché anglais Honoraires payés 
d’avance £‘25 sterling. Parentés recher-

Kpnrgnez du ternis, des peines et des 
dépenses, en communiquant avec M. Pye, 
15.1 rue West Regent. Glasgow,

Une remise sera dans tous les cas ac
compagnée d'instructions

DU — Pour Avocats, Docteurs, Membres 
du Clergé, Marchands, Ecoles 

et Collèges.

4 II 1 ” J. MOSCRIPT, PYE et Cte.

Relieurs Exportateurs, Papetiers, Eititeurs

151, RUE WEST REGENT, GLASGOW, 

ECOSSE.

RELIURE, PAPETERIE.

T ES soussignés qui assistent aux princi- 
JU pales ventes de livres et de tableaux, 
et qui achètent des bibliothèques des par
ticuliers de grand prit en Angleterre et 
sur le continent, peuvent fournir des livres 
à environ 50 pour cent de moins que le 
prix coûtant ordinaire. Tableaux, Livrés 
et MSS achetés sur ordre.
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Venez me faire une visite,
dh épargnerez an 
10 Zb 3.1 par cent.

moins deEâ venu vo

BONNE NOUVELLE DU PAYS !
Pour la commodité de “ Kin Beyond 

Sea, ,1. Moecript, Pye et Oie., (de la susdite

Ottawa, 10 Novembre 1886 - 3m.N. B.—.Je Vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, carre- 

tableaux et toutes les plus récen 
nouveautés du commerce de peintures

Tous les livres neufs et de seconde main 
et les revues seront livrés dans le plusvas cour

Wc£5® areEauv..
SAï 0SUSSEX, e Aucune préparation n’eet supérieure au ffminm iatiJWéXtl yw Inàirj

D» D1LMIB, * f eorrotim 1MXa (dus* ém Mftmm.)m ANTI-DIABÉTIQUE ROCHER f
Le plue puissant tonique et reconstituant. °

Préperattoa «péeéüs •* mmh< eoatre le DZABÉTI ( etymtmrU, AlbuminurU, AmturU,
3 rSotytkattirU, «re.; et testas !«■ nombreuses maladies qui agissent sur la nutrition et qui amènent 
■j à leur suite Fattalbllaeement dee forcée, l’exaltation ou la diminution de la eenalblllté. 
a D'ua goût agréable, d'une oonserratloa Indéfinie, anonn médloament ne loi eet comparable dans 
h l'Anémie, Convalescences lentes on dHtioilee, Fièvroa et suites de Fiévroe, de quelque 
a natve qm'ellee soient. Cachexie, Epuisement par les excès de 1rs rail oa de plaisir. Maladies 
m de langueur, Dégoût des alimente,Marasme et Consomption, eu... etc.
J? 8e supporte mieux et agit plat rite que l’huile de foie de morue oboe les Enfante faibles,

» i—TKNUK PAR—
VWA à:Chai* de Fer Canaciee PacIS^i

LIGNE "COURTE
Mde. E. RE S AUD,
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Ottawa, Quebec
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raohitiques ou eorofuleox.h II,! RECIT D’UN PETIT ALSACIEN (Voix nuTAüx eréourx mr Pnormestm JAOOOÜDl)TABL1ÀO Dig HM
I3SSIONS v- 5-2 AVIS TRÈS IMPORTANT

DomaadariritulUmant e fier foes /es Phtrmtcltm-Dipotlttlr», l'ÉTDDI inféreissnfe qui 
le» variétés, Causée, Symptômes »t trie tes Coneéquenoee du DIABETE, 

go* t0*tp+$r»0ê»» sowe/eese de ta aaati doit lira
Eviter les Contrefaçons, exiger la marque IF*.. P*, et sur chaque flaeea 

I» timbre de garantie de ('UNION dee FABRICANTS 
HOCïïfEM.Pharmaoton (anoieaaoment rvo Ferre» j. aotuallointnt ffl.reede Taranna, FARMS 5 
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Ce matin-là j’étais très en re
tard pour aller à l’école, et j’avais 
grand’peur d’être grondé, d’au
tant que M. Hamel nous avait 
dit qu’il nous interrogerait sur 
les participes, et je n’en savais 

le premier mot. Un moment 
l’idée me vint de manquer la 
classe et de prendre ma course à 
travers champs.

Le temps était si chaud, si 
clair !

On entendait les merles siffler 
à la lisière du bois, et dans le 
pré Rippert, derrière la scierie, 
les Prussiens qui faisaient l’ex
ercice. Tout cela me tentait bien 
plus que la règle des participes ; 
mais j’eus la force de résister, el 
je courus bien vite vers l’école.

En passant devant la mairie, 
je vis qu’il y avait du monde 
arrêté près du petit grillage aux 
affiches. Depuis deux ans, c’est 
de là que nous sont venus toutes 
les mauvaises nouvelles, les ba 
tailles perdues, les réquistious 
les ordres de la commandature ; 
et je pensai sans m’arrêter :

“ Qu’est-ce qu’il y a encore ? ’’
Alors, comme je traversa s la 

place en courant, le forgeron Wa- 
chter, qui était là avec son ap 
prenti en train de lire l’affiche, 
me cria : , /

— “ Ne te dépêche pas taut, 
petit ; tu y arriveras toujours as- 

tôt à ton école ! ”
Je crus qu’il se moquait de 

moi, et j’entrai tout essoufflé dans 
la petite cour de M. Ham.-l.

D'ordinaire, au commencement 
de la elasca.il se faisait un grand 
tqpage qu ou entendait jusque 
dans la rue, les pupitres, ouverts, 
fermes, les leçons qu’on répétait 
très-haut tous ensemble en se 
bouchantr les oreilles pour mieux 
apprendre, et la grosse règle du 
maître qui tapait sur les tables :

“Un peu de silence ! ”
Je comptais sur tont.ee train 

gagner mon banc sans être vu ; 
mais justement ce jour-là tout 
était tranquille, comme un matin 
de dimanche, Par la fenêtre 
ouverte, je voyais mes camarades 
déjà rangés à leurs jflaces, et M.
Hamel, qui passait et repassait 
avec la terrible règle en fer sous 
le bras. Il fallut ouvrir la porte 
et entrer au milieu de ce grand 
calme. Vous pensez, .si j’étais 
rouge et si j’avais peur !
S Kh bien, non, M. Hamel me re
garda sans colère et me dit très- 
doucement :

“Va vite à ta place, mon petit 
Frantz ; nous allions commencer Libre l^-bungis
sans toi , La réduction du revenu et l’abo

J enjambai le banc et je m as- tjtion des timbres tfhr les médecines 
sis tout de suite à mon pupitre, brevetées ont grandement bénéficié 
Alors seulement, un peu remis aux acheteurs tout en soulageant 
de ma frayeur, je remarquai que tes fabricants. Oeci.st surtout le 
M. Hamel avait sa belle redingote cas avec les préparations Greens 
verte, son jabot plissé fin et la August Hower et Boschce s German
culotte de soirs noire brodée nn’il SVruf:' car la réduction de Jficts par culotte ae fioire noire broclee qu il ,cz & étÂ >ipi0yée pour augmenter
ne mettait que les jours d inspec- ,a capaCiLe des bouteilles contenant
tion ou de distribution de prix. ces remèdes, donnant ainsi un cin-
Du reste, toute la classe avait .juième de médecines de plus dans
quelque chose d’extraordinaire les bouteilles à 75cts. Le August
et de solennel. Mais ce qui me Flower pour la Dyspepsie et allée
surjirit le plus ce fut de voir an ; tions du foie, et le German Syrup
fand de la salle, sur les bancs P°ur lea rhumes et rou es es
qui restaient v.de d'habitude des ^“”°d’aucü.m méledn/dans ce

gens du village assis et silencieux in»ndg davantage de plus grandes
comme nous, le vieux Hauser bouteilles sera apprécié par les
avec son tricorne, l’ancien maire, Jades'dans chaque ville ou village
l’ancien facteur, et puis d’autres du monde civilisé. Les bouteilles
personnes encore. Tout ce n^on- échantillons à 10cis sont les memes.

1 sMarchand d’Eyiceries
EN GROS ET EN DETAIL

COIN DES RÜKS
Dalhousie -t St Patrick

OTTAWA

Indiquel5 334 20 «iw granda attmtloa. !L*i»se Ottawa.... 48 8i QUE;
9 008 3013 BAit. à Montréal.»

1 6 306 30a *SôArr. à Quéoec.... g
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l’affaires, 
les de visite, 
Chèques, 

Billets,

Laisse Québec..... 

Laisse Montréal.
M. C. Stratton désire informer lea épiciers 
l*il leur vendra des épiceries de premier 

extrêmement bas et livrées
8* CK)

choix des prix 
à domicile.

APERITIFS, STOKACHIOÜES. PURGATIFS 4 L7SRATIFS
«

00nière classe qu’il avait mis ses 
beaux habits du dimanche, et 
maintenant je comprenais pour
quoi cis vieux du village étaient 
venus s’asseoir au bout de la sal- MAISON DE TAPIS
plus souvent, à cette école C’é
tait aussi comme une façon de 
remercier notre maître de ces 
quarante ans de bons services, 
et de rendre leurs devoirs à la 
patrie qui s’en allait...

J’en étais là de mes rt flexions 
quand j’entendis appeler mon 
nom. C’était mon tour de réciter.
Que n’aurais-je pas donné pour 
pouvoir dire tout au long cette 
fameuse règle des participes, 
bien haut, bien clair; sans une 
faute ; mais je m’embrouillai aux 
pr-miers mots, et je restai de
bout à me balancer dans mon 

sans oser

p.m. p.m. 
10 16 11 36 Ils guérissent et préviennent les maladies qui no «attachent

i’BMOOROEïWZUVTdU mTBBTraS,toiles que 31,iArrive à Ottawa
niîr, . 

«lu Ofi*eaw, il*Tapis, Taris, Etc D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréa..
•I . deSonté )
î.\ , , . I* TRES IMITÉS HT CONTRKf ATIti
*\ du dodeDr /f lii|er réUfMlti eLJel^ n 4 eoaleon, itso le mot VÉRITABLES 
Vvt'JlAJrCA yjp jf‘ sola 1libolt»(50 grain»)—Sfr.la bol ta [105 grala» ). hü* f ui rtM«« WU 

#4Î^—Quéh— / V II MORDE A C*;- Montréal, LA VIOLETTE * 1EU0I.
***** ET riUMtfUJU rxuuuoiu dm oahada

M. G. 0. D ACIER a ces médecines en dôpôl à sa pharmacie

Traites,
Enveloppes

Connections à Québec pouï Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le caemin de

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer 
tous les points

D’OTTAWA.es, pour Portland, Boston, 
de la Nouveile-Angle-Ayent Ve plus grand assortiment, les mefr 

h., ii, "a'^nrs, et lQs plus bas prix en 
fait de approuvé:hes,

Placards,
Lettres Amérafres, 

ï., etc.

EST-CE B1ES Mi

“ New Williams ”
la machine à coudre dont on fait 
tant d’éloges et qui a assez de force 
pour coudre le cuir?

Oui, car j’ai cousu TROIS DOU
BLES DE CUIR avec, et je puis 
faire maintenant des OUVRAGES 
DELICATS tout aussi bien.

Fatles-ert l’essai.

par l’Académie de 
MédecineiUp, l'relarts, Rideaux, BRANCHE D’AYLMER.

Les trains quitte Hull pour Aylmer à 
9.09 a.m., 1.24 p.m., 6.20 p.m., 10.10 .m.

Arrive d’Aylmer à 8.20 a.m., 11.08 a.m., 
4.06 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)

Arr. à PrescotL... 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa..—10 00 a.m.

#fioruichee. Pôles, «garniture* 
et Meubles rte tonte sorte.

VT IVde
? Paris eet

le Tonique par 
excellence, fortifie las 

épuisée par la maladie 
on les excès.

à la
Ü6IS0N DE TftPIS D’OTTAW*

IIS Hue SPARKS.;

SHOOLBRËD et Cio;
7 00 a.m. 2 00 p.m. 

4 05 p.m. 
2 05 p.m* 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

R avocats

A {S*Autorisé 
par ^Arrêté 

ministériel

>illet,
plaidoyer,

lions,
>œnas,
Affidavits, 

Ohposltiona. 
Fiat,

Inscriptions

S5>,
Otf»wa*

cmsTEioiir
VIN

fortifie lee 
fcstomace délicate, 

augmente l’appétit, 
facilite la digestion.

O-*Cl McDIARMID,La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto
banc, le cœur gros, 
lever la tête. J’entendais M. 
Hamel qui me parlait :

“ Je ne te gronderai pas, mon 
petit Franz, tu dois être assez 
puni....voilà ce que c’est. Tous 
les jours on se dit. Bah ! j’ai bien 
L temps. J’apprehdrai demain. 
Et pu s tu vois ce qui arrive... 
Ah ! ç’a été le grand malheur de 
notre Alsace de toujours remet
tre son instruction à demain. 
Maintenant ces gens-là rsont m 
droit de nous dire : Comment ! 
Vous prétendiez êtie Français, 
et vous ne savez ni parler ni écri
re votre langue!...Dans tout ça, 
mon pauvre Franz, ce n’est pas 
encore toi le plus coupable. Nous 
avons tous notre bonne part de 
rejirocher à nous faire.

Vos parents n’ont pas assez 
tenu à vous voir instruits. Ils 
aimaient mieux vous envoyer 
travailler à la terj-e ou aux fila
tures pour avoir quelque 
de plus. Moi-même n’ai-je rien 
à me reprocher ? Est-ce que je 
ne vous ai pas souvent fait arro
ser mon jardin au lieu de travail
ler ? Et quand je voulais aller 
pécher des truites, est-ce que je 
me gênais pour vous donner con
gé ?....

et l'Ouest, ouverte le 11 août 1864 ; 
L'Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

«i « Arr. à Toronto à 9.50 pm
163, ru h Sparks.

-, etc “ du soir quifte Ottawa à 11.45 pm 
« “ Arr. à Toronto A 8.30 am
** du jour quitte Toronto à 8.30 an 
« “ Arr. à Ottawa à 5.00 pm
«• x du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

palais élégants sur les trains du 
Chars dortoirs somptueux sur les

L’EAU Minérale St-LEON Médailles dé Or 
Expositions de Paris 

Sydney 
Melbourne.

Devient au Canada la médecine 
la plus populaire.sez

. VIN
< «fit rnemlP

V lentement contre
-kaIAW* l'iiétile, la Cblereae, 

les Farta» kluahaa.
^ I1 L. FBEBE, 19, r. JicoJ, PARIS

>taires Chars 
Jour, 

trains du soir. 
Connections

Un autre t6mol*rnageIlinportant
Pictou, N.-fi., 19 août 188fi 

F. VYyatt Fraser, Ecr.,
Agent Général pour l’Eau 8t-Léon, 

Nouvelle-Ecosse.

à Smith's Pails pom 
Brockville et le chemin de fer du Grcml 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
tnd Black Hiver et ses nombreuses coo j Liter monsieur, 
nections pour le sud et l’est. ! Depuis trois ans, je souffrais de la dys

Ligne directe pour Chicago et tous les pepsie et des bronches ; j’avais essayé 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest. maints remèdes prescrits pur les meilleurs

Pour les billets, le prix du passage, Its médecins, et rien n'avait luit effet, quand
sièges dans le char-salon, la table de on me conseilia d’essayer l’EAU 8T-LE' >N. 
départ des trains pour le haut de l'Ottawa J’en fins usage depuis quelques mois, sui- 
et toutes les autres stations locales et au* van^ prescription, et c’est le premier 
ire informations concernant les passagers remède qui ait apporté quelque soulage- 
s’adresser au bureau des billets. ment aux indispositions que je viens de

43 HUE KPA HUN dire. Je suis heureux de recommander
D. McNICOLL cette eau à toutes les personnes qui souf

Agent général des passagers. frent#de dyspepsie et des bronches.
Avec respect, votre, etc.,

P. L. J-kMAISTHE, 
Capitaine du vapeur Heaver.

d, FAtRIQATlON I

rransports,
Protêts,

Obligations, etc

i
MONTREAL, P. Q.

Fonderies g Cloches
POUR EGLISE8.

SEULES OU EN CARILLONS, Fîr"1
IchassaingS

PEPSINE ET DIASTASE fw
aMKf Agent» naturel* «il infli«pennblci de Ib 

DIGESTION
15 ans de sucôés

contre
oiorenoHS oirnciuci ou imcosclIm» 

o*»7H*ioie»,
n«n o» t rrrint er os» fonce»,

«M«10RI»S(M(NT, CONSOMfTION, 
COWVALtSCtbCI» HNTtS, VOMISSIMCNT»,

W Paris, 6, Avsnae Victoria
et che» tu u» le» l'barmeciem.

WMtmmmmm

tes Commissaire

mmation,
» après jugement AVEC MONTURES EN FER OU EN BOIS,

A meilleur marché et de meilleure qualité 
que les cloches anglaises ou américaines.

• Fournitures pour intérieur des églises. 
Appareils de chauffage d’après 
systèmes.

Ottawa, 16 Sept. 1886—la.

J. B. PAKKER,
Agent de Billet.

W. WHYTE
LUX i
Vente

lea meilleurs
Suriniea 1 mt-g inér

JT. J3m O. DtTNJST,
Seul Agent dans Ottawa,

108 et 200 Hue l>alhout#le.
24 sept. 1886.

De Saisie, W. C vanhornk,
vj l>~t iL ! an i

De Vents, CHbMiN DE FERSOUSf Toiles i FenêtresFRESORIERS Route de la Malle Royale, des Passagers 
le Canada et la Grandi Marchandises Sècheset du Fret entre 

Bretagne, el Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cap-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi par le train de 8 30 
du matin.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chandises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que ^Intercolonial et les lignes de 
paquebots aui font le service entre Hali 
lax et Londres, Liverpool el Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l'Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et ae passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa.

n,
Noim venons de recevoir le j * â^âblOS 3, 1& SOIHRÎIIS* 

pins bel atntorliiueast 
<fr toiles peintes et dorees 

pour fenetre» «j«i ait 
|a nais eteimporte en Canada

)étique d’électeur».
! Oipoti dam toute, le» bonne, Plttrmecie» uu wimu*.

M. C. O. Dacier a ces médecines en 
dépit à sa pharmacie, 517 rue Sussex.Walker !$ros & l ie

\A suivreJT 165 RUE SPARKS.JACOB ERRATT Allez visiter leur STOCK de couvertes, 
couvre-pieds, tapis.jprelart, Ktc.,_Elc.PAPIER Nouvel Etablissement

DE
RELIEUR

MAGASIN PALAIS DE MEUBLESES Les effet* sent livres lmmédialemeet.

Ce magasin n’a rien à faire avec les au* 
très établissements de ce genre à Ottawa.

38 BUE KIDEAU.
N.,B.—Voyez les*échantillon» de 

ces toiles dans ma vitrine*SMS TENU PAR *

Joseph Masse,
RUE SUSSEX, e

(En haut du magasin de A. D. Richard.

BERNARD SIM i, RD
BOUCHERAux Inventeurs 

J. CoursoUe & Cie.,
>yés par la Poste 
toute spéciale et Etaux Nos 1 et 2, Marché des jjroduils 

et viandes, et No 1 marché Ouest
HUM*

M. MASSE ayant faitjl’acquisilion de 
toutes les machines requises pour la con
fection des Livres. Blancs, Itelieuies de 
luxe et de fantaisie, etc,, vient d’ouvrir 
uii atelier à l’adresse ci-haut désignée. 
Par sa longue expérience dans cette ligne 
d'affaires, il est en mesure de satisfaire 
tous ceux qui voudront bien lui accorder 
leur patronage.

Toute commande exécutée avec soin 
tt promptitude et à des prix modérés.

Solliciteurs de Brevets <PJnvcniti* 
Dessins de Fabrique, Marques 

dé Commerce et de Bois 
Agences etCorrespondauta aux Etats- 

Unis, en Angleterre et en France.

M. SIM ARD remercia ses nombreuses pra 
tiques et le public de Hull de l’encourage 
meut libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMEES, toujours dé première 
qualité.

Les ordres seront exécutée promptement 
et livrée à domicile gratis* Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

BERNARD SIMARD, 
BOOCBER

NTS:
par un, $3.0C

iebd., do y og

■ lnverioblemen.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l'Ouest, 93 bloc Kudgin, rue York, 
Toronto.

J. C0Ü&80LLE & Oie.,
Chambre Victoria* 

Vls-à-v* e bureau des Brevets,
OTTAWA, Oit

ma- D. POTTINGBR,
Surintendant généralI JOSEPH MASSE8 P.—Boite 6«. 

24 Pêv 1881 Ottawa 10 novembre 1886—Bureau lu chemin de 1er,
Moncton, N. B., 1er Dec , 1886 laI
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